
444 

HOFMAN (Maurice-Jules-Martin), Sous-
officier de la Force publique (Bruxelles, 22.3 
1876-Schaerbeek, 18.2.1909). Fils de Jules-
Martin et de Tempeleers, Rosalie. 

Au 1 e r régiment d'artillerie où il s'était enga-
gé le 10 octobre ,1895, il passa par le rang de 
brigadier en novembre 1896, de maréchal des 
logis le 9 février 1897 et fut mis en congé illi-
mité, son temps de service achevé le 5 janvier 
1901. Aussitôt il se présenta comme candidat 
sous-officier à la Force publique de l 'État Indé-
pendant du Congo et partit d'Anvers sur le 
steamer Stanleyville le 2 janvier 1902. A Boma, 
il fut désigné pour la colonne de renfort de l'Uele, 
mais il était chargé, en passant par Yambi, de 
s'y arrêter pendant quelques mois pour y colla-
borer à l'instruction d'un détachement mili-
taire. Il arriva à Yambi le 19 février 1902 ; ses 
fonctions ayant pris fin, il monta vers l'Uele, 
commissionné comme adjoint à la mission 
Royaux. Hofman arriva à Ndoruma le 20 jan-
vier 1903. Après huit mois de service dans cette 
région, il reçut sa désignation pour l'Enclave ; 
il atteignit Lado le 25 octobre et le lendemain 
fut envoyé à Redjaf. Il resta dans ce poste 
militaire jusqu'au 26 avril 1904, date à laquelle 
il fut désigné pour la Toré ; en août, il passait à 
la mission Lemaire. Son contrat achevé, il 
quitta l'Uele, descendit vers Boma et y arriva 
le 2 janvier 1905. Il y reçut sa nomination d'agent 
militaire et s'embarqua le 20 à bord du Léopold-
ville. 

Pour son deuxième séjour, il quitta Anvers sur 
le Philippeville le 25 mai 1905, attaché comme 
agent militaire à l'Enclave de Lado. Il commanda 
successivement les postes de Bunotukia et 
d'Aba et rentra à bord du Bruxellesville le 6 
décembre 1908, très malade puisqu'il ne vécut 
plus que deux mois en Belgique. 

Il était titulaire de l'Étoile de service à deux 
raies et de la Médaille de l'Ordre Royal du Lion. 

7 novembre 1951. 
M. Coosemans, 

Janssens et Cateaux, Les Belges au Congo. 
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